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La Première Guerre mondiale, aussi appelée la 
Grande Guerre, débute le 3 août 1914 lorsque l’Allemagne 
déclare la guerre à la France. Elle opposera la Triple-Entente 
(France, Russie et Royaume-Uni) à la Triple-Alliance 
(Autriche-Hongrie, Allemagne et Italie).
 À La Réunion, le 2 août 1914, un télégramme venant 
de Paris informe le gouverneur de la Réunion que la Guerre 

est déclarée. Le 4 août, le gouverneur Duprat signe l'ordre 
de mobilisation. Il précise les dates et heures auxquelles les 
réservistes doivent être présents en fonction de leur 
commune. 

Partie 1 : Les débuts

Document 1 : Les deux clans de la 
Grande Guerre

a) Pourquoi le paquebot doit-il faire escale à Madagascar ?

b) Combien de soldats réunionnais ont participé à la Grande Guerre ?

Document 2 : Carte de l’Océan Indien 

Seuls les hommes âgés de 
21 ans à 51 ans sont 
réquisitionnés au front tandis que 
les femmes volontaires deviennent 

infirmières. 

 Le départ se fait au port de 
La-Pointe-des-Galets. Le paquebot 
utilisé pour le transport des 
troupes, le Melbourne, emmène 
les soldats en direction 
de Tamatave (Madagascar). Cette 
escale (lieu d’arrêt) permet aux 
soldats de s’équiper et de se 
former à la guerre. Ils y resteront 
jusqu'à ce que le premier 
contingent (effectif appelé au 
service militaire) parte en mars 
1915.

Loin des zones de combat, la colonie a cependant payé une lourde contribution lors de 
cette guerre : sur une population de 175 000 habitants, 14 423 réunionnais partiront au combat 
et plus de 1 500 soldats y laisseront leur vie.

Questions

c) Dans quelle commune se situe La-Pointe-des-Galets ?

Tamatave

Pinte-des-Galets

https://fr.wikipedia.org/wiki/Toamasina
https://fr.wikipedia.org/wiki/Madagascar
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Partie 2 : Nos soldats

a) Décrire l’équipement du soldat

Camille Bazilique, né en 1889 à La Réunion, 
photographié à Tananarive avant son départ pour la 
France. Médaillé posthume (une fois décédé), il est mort 
une heure après l’armistice, d’une balle perdue (balle 
atteignant une personne qui n’était pas la cible de 
départ)
 Pour les Réunionnais, la vie au front a été plus 
difficile que pour les soldats hexagonaux. En effet, ils 
sont loin de leur île sans compter les difficultés à cause 
du froid et des maladies. D'autre part, ils sont souvent 
rabaissés et très peu considérés par leurs chefs.
 Ils subissent des discriminations de par leurs 
origines et leur métissage. Ils sont aussi considérés 
comme plus faibles physiquement et mentalement. Peu 
d'entre eux deviennent sous-officiers ou officiers.
 Certains connaissent l'enfer des tranchées. Les 
morts et les blessés sont nombreux à cause du froid, du 
manque d'hygiène, du peu de nourriture fournie et des 
conditions de vie.

Questions

b) Pourquoi la vie des soldat réunionnais au front est-elle difficile ?

Les premiers soldats réunionnais, au nombre de 1 603, 
arrivent le 31 mars 1919 au port de la Pointe-des-Galets à bord 
du navire le Madonna. Le retour des poilus réunionnais va 
s'étaler jusqu'en 1921. Pour leur réintégration dans la société, 
des emplois publics leur sont réservés, mais la majorité doit y 
renoncer à cause de leur illettrisme. 
 Des monuments aux morts sont élevés dans plusieurs 
communes de l’île comme la Colonne de la victoire à Saint-
Denis.

Document 4 – Colonne de la Victoire

c) Pourquoi peu de soldats réunionnais deviennent-ils officiers ?

Document 3 – Camille Bazilique, 
Tananarive
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Partie 3 : La fin de la Grande Guerre
Bilan

 Le 11 novembre 1918, 
l’Armistice est signé, mettant 
fin à la guerre et proclamant la 
défaite allemande. La Grande 
Guerre a fait des millions de 
victimes dont plus de 3 400 
000 morts rien que pour la 
France et l’Allemagne. 1 048 
Réunionnais sont morts ou 
disparus sur les fronts. 
 A La Réunion, la 
nouvelle de la fin de la guerre 
se répand après la réception 
du télégramme et les 
différentes communes de l’île 
sont en fête !

Questions

Un passager clandestin
 Lorsque les soldats réunionnais reviennent en  mars 
1931, ils ramènent avec eux, sans le savoir, le virus de la grippe 
espagnole. Une épidémie se répand sur toute l’île. À la fin du 
mois d'avril, on peut recenser alors 100 décès par jour. Les 
cadavres jonchent les rues, il n'y a plus assez de cercueils pour 
tous les morts. Les estimations font état de 2 000 décès dans la 
capitale Saint-Denis et de 7 000 à 20 000 décès dans l’île.
 Selon la légende, le secours vint du ciel, le 11 mai 1919, 
sous forme d’un petit cyclone qui ne dura qu’une heure, et 
balaya d’un coup de vent violent les « miasmes » et « lava » 
l’île de toutes ses impuretés.

a) A quelle heure est signé l’armistice ?

Description
Armistice est signé ce matin cinq heures
Cessation hostilités onze heures
Délai d’évacuation de la RG du Rhin 6 jours

Document 6 –BD 
réunionnaise réalisée par 

Appollo et Serge Huo-Chao-Si

b) Qui a fait le plus de victimes ? La grippe espagnole ou la Grande guerre ?

c) Pourquoi dit-on que le cyclone aurait mis fin à cette épidémie ?

Document 5 – Télégramme de l’armistice
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